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"Bref, a ajouté M. Kelly, la CONOCO a l'inten-

tion d'être un bon citoyen dans toute la mesure de

ses moyens. La Société de développement a manifesté

beaucoup de confiance à la compagnie en l'invitant a

s'installer à Saint-Jean, et la Continental entend bien

se montrer entièrement à la hauteur des espoirs

placés en elle."

M. James Addison, président de la Société de

développement, a déclaré que l'on prévoyait aussi,

pour la région du port en eau profonde de Saint-Jean,

une raffinerie de pétrole, une raffinerie d'asphalte,

une petite aciérie et deux usines chimiques. Des

négociations avec plusieurs sociétés sont en cours

et de nouvelles annonces doivent avoir lieu pro-

chainement.
Le nombre d'emplois permanents créés au port

de Saint-Jean et dans la zone industrielle environ-

nante pourrait dépasser 2,000 au cours des cinq

prochaines années, estime M. Addison.

En faisant part de cette nouvelle, le ministre
jack Davis a précis.é que ce fonds sera géré par le

Service des forêts, de concert avec un comité de

coordination gouvernement-industries formé il y a

quelque temps lors de la création d'un programme de

l'ordre de 5.5 millions de dollars pour la régression

de la pollution de l'eau par l'industrie des pêtes et

papiers. Il a ajouté que le fonds de $200,000 répond

à une demande faite par l'Association canadienne des

pâtes et papiers.
Le comité de coordination étudiera les projets

de recherche en ce sens qui proviendront de tout

organisme canadien et verra à adjuger des contrats

pour appuyer les projets les plus prometteurs. De

telles soumissions peuvent d'ores et déjà être en-

voyées au Service canadien des pêches; des fonds

peuvent être versés dès le début de l'année fiscale

de 1972, soit le 1er avril, pour la réalisation des

projets qui auront été retenus.
Monsieur Davis a fait savoir que le premier

programme a déjà commencé à porter fruit et il a

manifesté l'espoir qu'il en soit ainsi pour le nouveau

programme, dans un avenir rapproché.


